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comme celui-ci. Cette lettre n'est pas l'Orateur, les honorables députés (lui siègent
adressée a M. Preston, muais à la North At- à votre gauche. C'est très facile d'affiriier
lantic Trading Company, comme l'honorable qu'un tel ou un tel a eu des torts, qu'un
député a déclaré qu'elle aurait dût l'être. autre a commis des fautes graves ou qu'unî

Je sais qule si l'honorable député était pré- autre ministre s'est rendu coupable (le ine-
sent, il reconnaîtrait son erreur et retirerait faits de charge, mais je voudrais que les
son assertion. Je prétends, tout de même, honorables députés sachent que ces affirma-
monsieur l'Orateur, que quand un hionorable tions ne prouvent rien. Il est facile, moyen-
député attaque lat validitéý d'unl contrat, il se 1liant considération, de soudoyer l'individu le
doit à lui-mième, eoilîllie il doit au Parle- luts méprisable, pour salir la réputation
ment et au pays tout eatier, (le nie pas faire d'u homme de bien. C'est toujours le cou-
preuve d'une aussi grossière négligence pab'le qui crie ail voleur. C"est la coutume
dans la citation des textes. Une erreur dans les carrefours ou dans les lieux de ré-
comme celle-ci est aussi condamnable, mio putation douteuse, c'est le passe-temps favori
raleilelît du moins, que si elle avait été des miséreux et (les ignorants (le calomnier
faite dans l'intent ion de nuire, le pirochiain. Donc je prétends, et je crois

Un autre aspect (le lat question, telle qu1 .elle (lle c'est juste, qtiu*1ne simple accusation.
a été débattue, méýrite qiue j'eu dise uin mot, qlu'une Simple attaque diffamnatoire iîî'cntat
avant que je passe au.-; détails dlu conitrat. ctte pas lat réputaition d'une personne, et nie
L hIonioraible député qui t Pris la lparole protuve rien. Le devoir int-ombhe à tout
avanit moi s'est apitoyé sur le ton que les hionoralde déptuté qlui accuse cie méfaits
partisans du Gouvernement donnuent à cette de charge u ex-iniistre (le lat couronne.
discussioni et al déclaré que nîous cherchons d'enmployer les f'ormîes prescrites par la pro-
à calomnier ILS I1oiiýtets et pur's députés qui cédure pour tâchter de prouîver soit accusa-
Siègent à votre gaue.e tmonusieur l'Orateur, tion.
en prétenîdant qlue nous seuls avonîs raison L'hoiîoral ti député n'en continue pas
et qu'eux Seuls ont tott. Discutant sat pro- mîoins à attaquer' l'honorable député de
lposit ion de rtésolution, Fbonorable député Brandon, autrefois luinistre de l'Initérieur.
le 'lor-onto nlord ('M. Ploster.) a attaqué, e-Quelqule éu-éuemleîît a clû surv-enir depuis qui

ciredi, Fltcien inlistre (le l'Inîtér'ieur' .M. a changé les cdispositionts dlespt'it cie I*l'ln-
Sifton) d'une iltanière itnjuste. inîconventante rable député cie Toronto tiord. Onit e (lit
tutr lui-mêméetc e t lieu ton ttiiec à la qut' il sotîri a it quelques fois a vaut cette datte.
dignité dut 1,;arlciineiit. L'honîorable député miais depuis 1896, il mie fait penser à cet ant-
de Totutîtto it,îd il en t'éalité aucusé l'x vti- eil roi d'Anîgleterr'e dlonit un poète nous
nistre de l'Intétrieuîr (lc iiîtfails le chtarge: 1 apprend qu'il lie tilt janliais sulrpr'is -àL rire~
il l'accuse d'avoir commis dles fauîtes graves après1 av oir élîp'ouvé lin eertaiîî mialheur.
eni sa qualité officielle et il a juîgé ýà propuos La défaite dles conservateurs eii IS96 n'est
t t;tti'ih tuer le qulalificatit - Siftoîiiin ''apas titi évétnenment aussi tragiqune tîlîe celui

ce' contrat particulier et d'autres ti'ansac- dont parle l'histoire d'Angleterre. Dants
tions qlui omît été fites dans ce ministère, touîs les ('its, 1lttnratlle dJéluîté cie Troronto-

Les honorabtles députés (lui l'entourent l'otnt ttord nie para:it mal assis. Il est t'iste et
approtuvé complaisammlent. Chaque fois pensif. Il lite fait l'effet du1 Dantlois qui
que cette expression lui est tombée des s'écriait :'' Maudite fatatlité qui nie fait
lèvres, il a paiu satisfait, commne ses amis ntaître polut réparet' le monde quti était à
d'ailleurs. Je n'ai pas l'intention, monsieur lenu-ers!
l'Orateur, de poserl' en dolfeiseur de l'hono- Rlien dep boit lic peuit soitir d'Israël. d'après
rable député cie Br'anduon. il n'a pas besoin lhonorable dléputé de Toronto-nord ; nulle
le cela ;mais Je mîaintiens qu'un hionorable admîinisttration (lotit il nie fait pas partie ie
député devrait être en mesure, avant de Saurait édicter' tics lois sages. Qtîoi qu'il en
lancer des acctîsations générales contr'e un penise, je crois qu le pays a îî1 yérî' des pro-
membre le la Chambre, auîcunî ministre de grès, même sous le Gotuvernîemient le l'hono-
la couronnte, conmme l'a fait l'autre soir 1'lio rable premier mîinistr'e et j'ajouterai, à la
norable député de Toronto-nord, il tievrait gloire de niom honorable ami l'ex-iîîiîîistre
être en mesure, dis-je, de porter tit's acou- cie l'intérieur', que peu d'hommiies, plus qtîe
stîtiotîs dlaits les formes p)rescr'ites par lat lui, ptendaunt Soli ouu't pas.sage aux affaires-
îtt'et'tlute, afin cie tachtet' au1 mins <le les j'entendts dire( au piarlemient fétiéral-ont
ptrouv'er. L'honiorable dépmuté al insinué que tant fait pmaut' li grandeluri et l'avacvemlemit
l'ex-iiliiuistre dle l'Intèrieuît' le soiis-ministi'c du pays, La pr'ospér'ité cIe l'Ouiest est due
de l'Inîtérieuir et M. Preston, char'gé de l'ad- ei g'mil partie aut génie cl'eliti'ehîiise qu'il
minlistiatioti du b)ureau d'immigration à~ al d1étloyé mdats l'atdmtinistr'ation <le sonI luii-
Lonidres, se Sont ligués- exiseutlfle polur Voler 1listète, L'Ouest dlonnîe blen les preuves vi-
le Trésor' pulict (le notre paiys. Il ic l'a diusce lat sagesse tic ses actes. Je crois
pas dit aussi clair'emenit, liais C'est ce qu'il que l'ex-mliuiist'e dle litérietîr petit placer
al votulu cdonnter à emtenîdre et <"est cn effet son <'osier admtinistr'atif cii r'egardl (lu régimle
ce que vetllent faire croire aujoturd'hîui les infuctueuîx, lisignifianit et t'étrogrmude tic
Llorathlcs députes qui attaqulent la valitilté l'cx-iishl'er dles Fiiîîauît'cs, et je ic douteý

de ce contrat, pis qu'il recevrla de la pau'tiç éclairée clu
C'est ce que répètenit dans les cotîlolî,s, et petule caîlaulicî totuS le, éloges qtîi lui re-

c'est ce que répètent cdatns la l'îte, mionisieurt viennen~ît .1 si hou dr'oit. et que ce ptublic
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